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Chapitre 1
Le fils du roi 

Una  18  Sixion  7882,  Terres  des  Danites,  Cité
d'Albianus

Il était une heure du matin, le roi Leo était assis à
son bureau et lisait un rapport du Général Delictus. Ce
rapport  lui  faisait  part  des  dernières  modifications  et
fortifications  réalisées  sur  le  territoire  de  la  seigneurie
d'Albianus :  constructions  d'avant-postes,  rénovations
des routes principales et des petites routes, restaurations
et  fortifications  des  hammeaux  Luis  et  Ringer,  etc.  La
seigneurie se portait très bien. Et, avec celle du roi Hugo,
elles étaient les deux seigneuries les plus prospères des
Terres des Danites. Naturellement, le roi Leo savait que
c'était  sa  collaboration  avec  l'Intendant  Delictus  et  les
deux  Conseillers  du  Peuple  qui  avait  permis  que  la
seigneurie obtienne cette prospérité.

Les Conseillers du Peuple, au nombre de deux, un
homme et une femme, étaient un dispositif mis en place
par le roi Leo, après son retour des Terres des Centaures.
Ils étaient élus pour une période de trois ans, et c'était le
peuple  qui  élisait  ses  conseillers.  Leur  avis  était  très
important  dans  la  prise  de  décisions  concernant  la
gestion de la seigneurie. Ce système avait fait ses preuves
en quelques semaines, et les seigneurs en avaient vite eu
l’écho, mais ne l’appliquèrent pas pour autant.

Après avoir fini la lecture du rapport, le roi  Leo se
servit une dernière coupe de vin. En même temps qu'il la
dégustait dans son fauteuil, il regardait la pleine lune par



sa  fenêtre.  Elle  n'était  pas  cachée  par  des  nuages,
inexistants cette nuit-là. Les étoiles brillaient tout autour.
Il  pensa  alors  à  Ernest,  sur  les  Terres  des  Rémes,  ou
encore à un Centaure, sur les Terres des Centaures, qui
devait être en train de les observer en ce moment-même.
Est-ce que la disposition de ses étoiles allait leur prédire
quelque chose ? Qui sait ? Il vida sa coupe puis se leva de
son siège. Il regarda un instant son épée, l'épée de Kelig,
qui était accroché au mur de son bureau, puis il sortit. Au
moment  où  il  fermait  la  porte,  un  soldat  arriva  en
courant.

– Sir, dit-il, vite ! C'est la reine !
– Helena ? dit Leo, que se passe-t-il ?
– Elle enfante sir, elle enfante.
– Conduisez-moi à elle au plus vite !
Le soldat conduisit alors le roi Leo. Ils traversèrent

un couloir éclairait par des torches accrochées au mur,
puis arrivèrent devant la porte d'une chambre. Lorsqu'ils
entrèrent,  le  roi  Leo  vu  que  la  reine  Helena  se  tenait
debout, habillée d'une robe de chambre, et s'appuyant sur
les épaules de deux saches-femmes qui étaient à ses côtés.
Une autre sache-femme, l'Accoucheuse, se tenait devant
elle pour procéder à l'accouchement. Pendant ce temps,
d'autres femmes s'activaient à côté d'eux : une entretenait
le  feu  dans  la  cheminée  où  de  l'eau  était  en  train  de
bouillir,  une  autre  préparer  des  langes  et  une  autre
préparé du vin, du sel et du miel sur une table. Le roi Leo
s'avança près de l'Accoucheuse.

– Comment cela se passe-t-il ?
– Bien  Sir,  répondit-elle.  Pardonnez-moi,  Sir,

mais  écartez-vous  afin  de  ne  pas  nous  gêner
dans notre travail.

– Je comprends.
Le roi Leo retourna près du soldat à l'entrée.


